CORRIGE DE L’EXAMEN DE FRANÇAIS FIN 4EME SECONDAIRE ELECTIVE, ECLPE, SME et SRE
Le petit malade

Le médecin (chapeau à la main) : C’est ici, Madame qu’il y a un petit malade ?

La Maman : C’est ici, Docteur ; entrez donc docteur : c’est pour un petit garçon. Figurez-vous, ce petit mignon, je ne sais pas comment ça se fait, depuis ce matin, tout le temps il tombe.

· Il tombe ?

· Tout le temps, oui, docteur. 

· Par terre ?

· Par terre.

· C’est étrange, cela… Quel âge a-t-il ?

· Quatre ans et demi.

· Quand le diable y serait, on tient sur ses jambes, à cet âge-là ! Et comment ça lui a pris ?

· Je n’y comprends rien… Il était très bien, hier soir, et il trottait comme un lapin … Ce matin, je vais pour le lever, … Je lui enfile ses bas, … sa culotte, et je le mets sur ses jambes. Pouf ! il tombe !

· Un faux pas peut-être.

· Attendez ! …Je me précipite ; je le relève… Pouf ! il tombe une seconde fois. Et comme ça sept ou huit fois de suite. 

· Voilà qui tient du merveilleux. Je puis voir le petit malade ?

· Sans doute.

(Elle sort, puis reparaît, tenant le gamin). – Il est  superbe, cet enfant-là. Mettez-le à terre, je vous prie. (La mère obéit, l’enfant tombe).

· Encore une fois, s’il vous plaît. (L’enfant tombe).

· Encore. (Troisième mise sur pieds, immédiatement suivie de chute).

· C’est étonnant… dis-moi, mon petit ami ; tu as du vertige… ?

· Non, monsieur. 

· Tu n’as pas mal à la tête ?

· Non, monsieur.

· Cette nuit, tu as bien dormi ?

· Oui, monsieur.

· Tu as appétit, ce matin ?

· Oui, monsieur.

· Parfaitement… C’est de la paralysie.

· De la para… ! Ah ! Dieu ! (Elle lève les bras. L’enfant tombe.)

· Hélas ! oui, madame. Paralysie complète des membres inférieurs ! (Tout en parlant, il s’est approché du gamin. Mais tout à coup). 

· Ah ça, mais…ah ça, mais… ah ça… mais… Eh ! sapristi, madame, qu’est-ce que vous venez me chanter avec votre paralysie ?

· Mais, docteur…

· Je le crois bien, tonnerre ! qu’il ne puisse tenir sur ses pieds ! … Vous lui avez mis les deux jambes dans la même jambe du pantalon !

Georges Courteline, Coco, coco et Toto, Flammarion Ed. in Matins d’Afrique, pp. 50-51.
SECTION A : Questions de compréhension du texte (17pts)
1. Quels sont les personnages du texte ? (Les personnage du texte sont, le médecin, le petit malade et sa mère.) (3pts)
2. Quel est le problème qui se pose ? (Il s’agit d’un petit garçon qui tombe chaque fois qu’il essaie de marcher. Alors, sa mère fait venir un médecin pour qu’il le consulte et le soigne.) (4pts)
3. Que fait le médecin en contact avec l’enfant ? (En contact avec l’enfant, le médecin lui pose des questions pour découvrir de quoi il souffre. Il cherche à savoir s’il a le vertige, s’il a mal à la tête, s’il a bien dormi la nuit, s’il a de l’appétit.) (5pts)
4. Quelle est la conclusion du médecin après consultation du petit garçon ? (Le médecin conclut que le petit garçon a la paralysie complète des membres inférieurs.) (1pt)
5. Pourquoi l’enfant tombe-t-il ? (L’enfant tombe parce que sa mère lui a mis les deux jambes dans une même jambe du pantalon.) (1pt) 
6. Comment qualifier la mère de l’enfant dans ce cas ? (La mère de l’enfant est distraite et elle a trop confiance en la médecine au point de ne pas chercher à savoir pourquoi son enfant tombe.) (3pts) 
SECTION B : Questions de langue (68pts)
7. La partie d’un habit qui  entoure « les membres inférieurs : les jambes ; les membres supérieurs : les manches ; le cou :le col ; la taille : la ceinture. (4pts)
8. Change la préposition pour dire le contraire : Jules ne rentrera pas après minuit. J’irai à l’école sans toi. Le chat s’est réfugié sur le toit. Le chien aime être loin de moi. Le poisson est dans l’eau. (5pts)
9. Complète le texte par une préposition qui convient : (5pts)
Ce jour-là, l’escalier avait un drôle d’air. Il ondulait comme un serpent dans l’herbe. Il oscillait de gauche à droite. Quand on voulait s’accrocher à la rampe, celle-ci devenait molle comme une pâte de manioc.  Les deux enfants entreprirent de monter à quatre pattes, mais c’était très difficile. Heureusement pour eux, à ce moment-là Nounou entra, et comme par miracle, l’escalier redevint un escalier normal, immobile, paisible. 

· Qu’est-ce que vous avez encore trouvé comme bêtise à faire ! s’écria Nounou. Et apercevant Eric :

· Eh bien ! vous êtes dans un bel état !

· C’est l’escalier, essayèrent d’expliquer les enfants.

Mais Nounou haussa les épaules et alla chercher un remède pour mettre sur la bosse d’Eric.)

10. Trouve un verbe introductif et réécris au discours indirect  cette question du médecin à la mère de l’enfant : Le médecin demande à la mère de l’enfant s’il tombe. (2pts)
11. Réécris la phrase à la voix passive : Les deux jambes de l’enfant ont été mises par la mère dans la même jambe du pantalon. (4pts) 
12. a) Mets les phrases à la forme affirmative : J’y comprends quelque chose. Le médecin ausculte tous les malades. Je sais comment ça se fait. Le médecin reçoit quelqu’un. Il prescrit  toujours des médicaments. Les malades viennent encore le voir. (6pts)
b) Réponds affirmativement à la question suivante : Tu n’as pas mal à la tête ? Si, j’ai mal à la tête. (2pts)
13. a) Mets à la forme négative : Ici, il n’y a pas de petit malade. Ne le mettez à terre. Non, monsieur. Il n’a pas d’adresse ni de numéro de téléphone. (5pts) 

b) Réponds négativement à cette question : Cette nuit, tu as bien dormi ? Non, je n’ai pas bien dormi. (2pts)
14. Réécris les phrases en remplaçant les … par un substitut relatif qui convient : Les chaussures dont je t’ai parlé sont en vitrine. La boutique où se déroule la scène est soudain plongée dans l’obscurité.  Où sont les chaussures qui ont été raccommodées par papa ? Montre-moi les clés que je t’ai laissées. (4pts)
15. Relie les paires de phrases par une conjonction de coordination qui convient : J’ai raté mon émission préférée car je suis arrivée en retard. Prends un livre et arrête de te plaindre. Tu veux lire ou tu veux jouer ? Tout le monde a rigolé, mais ce n’était même pas drôle. (4pts) 
16. Réécris les phrases à la voix active : La foule a acclamé Johnny quand il est sorti sur son balcon. On a sauvagement piétiné mon escargot qui avait brillamment gagné la course. (8pts)
17. Conjugue les verbes soulignés à l’impératif présent singulier : Accusé, écoute-moi. Arrête de ricaner. Réponds seulement aux questions posées. Tais-toi maintenant. Garde, emmène-le. Fais attention à ce qu’il ne s’évade pas. Enferme-le bien et reste devant la porte. Ramène-le à la prochaine audience. S’il s’évade, cours-lui après et rattrape-le. (5pts) 

18. Ecris correctement les verbes entre parenthèses : Les touristes se sont bien (conduits) au parc national de l’Akagera. Ils nous ont (expédié) des colis qui nous sont (parvenus) après trois semaines.  Nous nous sommes (fixé) rendez-vous l’année prochaine pour visiter le parc des Birunga. D’ici là, ils se seront (acheté) des habits chauds pour affronter le froid de la région de Kinigi. Les chevaux que je leur ai (vendus) sont toujours dociles. Ils se sont petit à petit (habitués) au climat très chaud du Sahel. (7pts)
19. Rétablis la ponctuation de ce texte : (5pts) Le gardien du square, il a une grosse moustache, une canne, un sifflet à roulette comme celui du papa de Rufus qui est un agent de police et il nous gronde souvent parce qu’il y a des tas de choses qui sont défendus dans le square : il ne faut pas marcher sur l’herbe, monter aux arbres, arracher les fleurs, faire du vélo, jouer au football, jeter des papiers par terre et se battre. Mais on s’amuse bien quand même.

SECTION C : Questions d’expression écrite (15pts)
20. Voici deux textes mélangés. Reconstitue-les de façon à ce que l’un décrive la maison et l’autre fasse le portrait de la sœur. 
 Ma maison

J’aime bien ma maison. Elle est grande, agréable et bien chauffée surtout. En hiver, il fait très froid dans notre région. Elle est très claire aussi. Le soir, je ferme les volets et je m’enferme dans ma chambre pour lire.

Ma sœur

Ma sœur a trois ans de plus que moi. Elle est grande et plutôt jolie. Elle a de longs cheveux blonds qu’elle fait couper chaque été pendant les vacances. On aime bien jouer ensemble. Elle me laisse souvent gagner. On s’entend bien, mais quelquefois on se bagarre quand même.
